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8Ptm~n ~ançatS8 / Les hostilit~s ~ URSS 

sur la s1tuatmo de Les opérations pour la 
~ la Turquie prise de Leninnrad 
n Ut· t . 
l !Cie ie M. Maurice Pernot SfJll en progreSSIOn 
-~~Qb 6 • d 
b: ' A.A.- De l'arence Havas- rapl 8 

~lila lln -
~.le ti article t(Ue pnltlie le "Temps" 
~'ce ~te «La situation de la Tnrquie> 

\ l' llr er.not écrit : 
~!•ia quae est liée par tles traités 
'~e, '1eitrÎnds belligérants et elle est 

1 ~ ' et d a volonté de respecter ces 

; 
\d~ts e Conserver u neutralité. 

it:: 1. c •\'o' i7 "'• Onclu lr rappelé le texte tle 1' ac-
i. 1. •t >"1 e 2~ mars 194 t entre An-

) 1\
1
1111, ,~sc~u, l'article du •Temps» 

I f' \"Il a' ê .ns1 : 
-· 'taq '•it d t1 ,f. ~' r·"ea et emamilé si les accords ré-
b'4•~ ._'ii_ '~tc11 <:ette neutralité exerceraieot 

re.f ... ['~ L,
1 

ssion llur le régime des Dé· 
•: , L~ ' '"Ili hypothèses avancées à ce 

11 u• ~ j, ~e l'en~ suscité de violentes réac­
,o.,'J'. ''~~'t111111~01t1nion publique turque el 

I •. ~'I ,
11
ttltte turcs avaient soutenu que 

4~1 l·~~~i' %,~t~ la fermeture des Détroits 
e ,o t t~ ~· tt 1on qui ne conceroe que la 
de \> l\ l 111e 1, la vérité est bieo telle que 
· ~ j~l . itreue turque. 
"91 ''itj 'qQt~lre surpris de l& rapidité a-

' ·u Ill 011, 
11 on a oublié les di -

t t ,. tell d . d ,ori li ~c11 ,t.. D• e la ccanveohon e 
p•' t•it 11• 11 daprès l'article 20 de cette 

I' .î~ceri ~~e •ns le cas où la Turquie 
itoO I l\e ,Qrte '1 rre, le passare des navires 
ff~''lf' ~~~ e p11.,.'

0 s les détroits ne peut être 
et ~Î; 't,Q' 1• lrt clic. 
ol11Ï ~Qe~' •e • .,2 ~ du même traité, si la 
qo;1iï dl> 1,, dr1t m.e~aeée, elle po?rra ap· 
,,.,.. "'-~'ia •te q spoutaoos de l'article 20. 

,. "itj0'11t l, uÎ- les conditions actuelles 
st'' l,~ Ils de urquie à invequer les dis· 

-.i ~ lefoj ~et article 21. 
.,. (Tl e '• 11 • 

j _•, 'lit '-11int ~ est pas une chese fa-
'b" ~ 1, 1Ute9 lt e~tr la situation tlécealant 
j ~ ' ~t llllliiit['•es par la Turquie. Et de ce 

ri> ,11~1lie n'en de l'attitude cheisie par 
\ t tëe q est pas chese facile. 
'1 :PProch~ troupes anglaises en Sy­
leg ~d de le les ~ostilités aux fron· 

Frontière s.viétique: 7 ·A.A.- Sur 
le /ront est, les caractéristiques de 
la bataille ont chanté quelque peu 
au tlébut de cette troisième ~•maine 
Je guerre. 

Dans le secteur central, la pres· 
sion allementle se poursuit, iien que 
ralentie. 

Da côté allemand on annonce tfUe 
les opérali•ns JIOUr la prise Je Lé­
ningrad sont en progressi•n rapide. 

Selon d.'•ulres informations, 11ne 
colonne allemande auançent sur Lé­
nintrad 11 été e6ligée tle se repli•r 
sar .sa droite à la suite de la résis• 
tance soviétique. 

Dans l' Isthme de Carélie, en signale 
que les opérations allemantles se dé­
roulent avec succès. 

La lutte pour Hangoe 
La laite P••r Han10• sembltt plas 

difficile. Certains commentateurs mi­
litaires ont mime donné à Hangoe 
le nom Je cliibraltar Ja Nord•. La 
1arnison russe tle Hangoe est raoi· 
taillée par air et I'"' mer. 

On estime à 70 divisions ( 1,5 mi/-
lien d'hommes) le nombre des for­
ces soviétiques concentrées à la fron­
tière fine-soviétique. 

En Bukovine 
Dans le secteur tl.e le Bukovine, 

/es forces da maréchal List opèr•nt 
en colla6oratien étroite avec les 
troupes roumaines et hon1roises. Les 
Rruses leur opposent une résistance 
acharnée. 

Sur le Dnieper IOté a Îurqnie. 
rêts turcs au Caucase On si1ruile a?e activité 1es f?r~es 

~~ t . germano·r•umamtn dans t• regton 
I..~ boat' .8 a Bataum da Dnieper et selon des informations 
"'11~ •it •lités rer t roamaines, 111 fleuve a déjà été at-
~~) tl :•lion de ~anTru•s~s on Mn- teint en plusieurs points par les 
\~ t qq Caucu a urqulie ':0 er forces germano.roumaines. 
.. , ~e lle\q c encore p us renante. S f t f' I 
~rt, ~.9 •11

' 8 i~urs une nouvelle ar• ur ron in andais 
\a·~ Jltia~ou ••rnalait une série de Stockholm 7. A A. - Selon le 
\ ~: •ait q' P0

1 Ur la défense de Ba- "Stockelm Tinningsn les forces 'al-
~ Il Ue C • l" d ' 1 "' ~ !lit "clic l pipe· tne ~· petr? es lemandes seraient à 147 kilo'Rètr6s 

\ 19 e et L a mer Caspienne a la . . . 
q~i ~1 luoutit à 8ateum. tle Lenrn1rad. Les forces finnr>·alle· 

~~ '""~:' ~e traité de Kars la mand~s ont accélére leur auance en 
Il() CeJ· • J ' 

\q llt :t. Mili e. a a Georgie Batoum direction tle Mourmansk. 
li t)) c lac s a la 5uite du ratta- Troir auions .'>oviétiques ont été 
q~i~ rofitè d eorgie aux Soviets, ceux· hier aa•dt!ssus de la Fi11lande. 
~ ~Il fa\' u sacrifice fait . par la 

a:&•lo 1'11r e~r de la Geor~ie. Seu· p d b ' d t d Pl t' 
~l citt"·lll à qï1e avait cédé à une concii· as e am Jar amen e oas 1 

Ili liter la Georrie : c'est ttu'elle Bu~arest, 7-A.A.- D.! côté efffoiel, 
'i~l!i!•~ea :i ~ort. de Batoum sans on dément énergiq 1eœ:nt l'allég:itio:i 

"elll 11~. C . roits pour ses besoins cGotenu~ Jam1 le cecn .au :tiq 1e offi.::i 1 \O· 
trait eca veut dire que Ba· viétiqae d'hier s:lon la:p:lle Ploesti atl· 

\~~~6 en quelque sorte on port rait été bonbard! psr l'aviation sovié­
\ ~lfll' la 1'u . tique. o~~ a11io119 S'l11iétique~ n'ont la'lcé 
,~r,lltnt 411c Mquae reconnaissant le des bo1Db:s ni sur la ville ni sur la ré· 

1 ~i"•nt d ossoul à l' AIJ!leterre gioo pétrolifère d~ Plo asti. 

Que fera 
le Japon? 

La promesse d'assis· 
tance des Etats-Unis et 
de :r Angleterre à l'URSS 
complique sa situation 

Vichy, 7 A.A. - Le réda::teur diplo­
mltique de H1vas·Ofi écrit : 
. L'attention des milieux diplomatiques 
1e trouve actuellement coocentrée sur 
le Japon et la Turquie. 

Alors qu'au dèbut de la guerre en 
1939, Tokio était •rienté vers Berlin et 
Rome et Ankara vers Londres, la situa· 
tion respective des deux cations s'est 
entretemps compliquée, à mesure que le 
théâtre de• op.;rations se rapproche d' 
elles. 

Les dispositions du Pacte tripartite 
Signataire du Pacte Hti -Komintern 

avec l'Allemigne et l'Italie, le J ipon si­
g .1a ensuite avec ce! deux puis.sances le 
Pacte tripartite lui reconnaissant une si­
tuation exceptionnelle en Asie Orientale. 

Les signataires du P!lcte tripartie s'en­
gageaient en outre à se prêter mutuelle­
ment assistance au eu où l'•in d'entre 
eux était l'objet d'une agreui~n de la 
part d'u .• e pni'Jsance pas encore eogagée 
dans le contlit. 

Cette clause du Pacte fournissait à 
Tokio une garantie au eu où !'U.R.S.S. 
entrerait en guerre. 

Et celle du traité 
soviéto-ja,onais ~ 

Par lluite, à l'occasion du voyare eo· 
trepris par le ministre des Affaires étran­
gère M. Matsoaoka, uo traité de oeutra· 
lité et de non-agrossio11 fat cond11 entre 
Tokio et Mo3cou par lequel chaque si­
gnature s'engageait à respecter l'inviola­
bilité territoriale de l'autre.Selon ee trai· 
té, le Japon devrait deoc com1erver sa 
oeutralité dan'! le ce ·1flit g•"msoo-sovié· 
tique. Mais, sa sitaatiora se com· 
pliqae de part le fait quel' Angleterre 
et les Etats-Unis ont promis tl.11 prl· 
ter assistance à l'URSS et que par 
conséquent le japon est tenu d'aller 
à l'aide da Reich en •erta de ses 
ebligalons découlant J.a Pacte tri­
p•rtite. 

De quel côté penchera la balance 
à Ankara ? 

Q11ant à A.ilbra q 11i au déb t de c"ttl! 
guerre était alliée à I' A!l~leti'lrre, elle 
sihoa lr- 24 mar~ u~e i5claratio1 com­
mu~e avec l'l.fK)S., déclaration par la­
quelle la Turquie et l'Union 5oviétiqae 
s' ,.ngageaien t à la oeutrali\é et il u .te 
compréheosioo oour le cas eù l'une ou 
l'alJtre ,erait mèlée à un conflit. Toule· 
fois le 18 juin, la Î;.1rqaie signait un 
traité d'amitié :ivec le Reich. 

La Tarquie est :'alliée de la Gr.ude­
Bretag-:ie, ell~ e\t a11ui a.nie de l'Al­
lem1trne. 0 t ne sait pn de qu•l côté 
pench ra 111 balaoce. 

'tQ. 1 t Kerk \ ce fait privée des 
'4l~'lt tia P~t ul chercha à avoir une 
~ ' ro es . d . 

1 -tic qui se eversa1eot 

U 1e mise en dem9ure soviétique 
Moscou. 7. A.&\.- Le gJuvar· 

Nouv au se1sma nernent da l'U~3S. a rdmis au 

l11, '•e est 
~~•t ca.,09 un endroit où les m· 
'tj, las p~~s s'cnchevètrent. Et 

1fficil r faciliter une situa­e. 

a Mugla Japon U'l:3 note l'invitait à pré· 
Magla, 6. A.A.- Hier dans l'aprës· Giser d'une faç l'l ab ;,Olu n 3•1t 

midi, à 17h. 45, une trè3 violeote se- nette son attitud9 da:ls le con· 
coasse sismique n été ressentie ici. Il o'y 
a pas eu de d~gâh, 1 flit germano-soviétique. 

ILa 
de 

défense 
l'A. O. 1. 

Le généralGanera,qui fut sous-secrétaire 
d'Etat à'la guerre, vient de suspendre, à 
son teur, la résistance qu'il avait po111• 
sée, tlit le communiqué officiel italien, 
«jusqu'à la limite de teute pessibilité>, 
avec une poignée d'hommes à court de 
vivres, de munitions et persécuté!, plu 
encere que par l'adversaire, par les terri· 
bics pluies akiyssines, diluvi~noes et in­
interrompues. 

La lutte continue toutefois à Gondar 
et en d'autres points. 

Uae dépècàe Reuter rend hommage à 
la tèaacité de la défense italienne eo 
Ethiepie et d'ailleurs, pins que tous les 
commentaires de presse, la décision d11 
commandement britannique d'accorder 
les honneurs militaires aux combattanb 
qui viennent de ecsser la lutte dit u1es 
le cas que l'on fait ac leur résolution, 
rle leur courage et, tranchons le mot, Je 
!e•n héroïsme, même parmi leurs · ad\·~r­
:1:iires. 

Le fait est que c'est uoe guerre tret 
spéciale que celle qui a été soutenue par 
les Italiens en Afrique Orientale. Elle 
n'a de pareille, quoique dus des pro­
portiens nécessairement plus restreintes, 
:\ue la lutte tenace menée au ~&11rs de 
1 antre guerre, par les celoniaax alle­
mands de Von Lcttow Vorbeck qui jusqu'aa 
bout, pendant quatre &os d'hostilité., 
continuèrent à faire flotter leurs rloriea­
ses couleurs sur un coin d'Afrique. S.!u­
lement, à l'époque, les quelEfllCI batail­
lens du général allemand n'naient ia­
mais sérieusement ml"oacé aucun point 
vital de l'empire britanoiq11e et l'oo 
n'avait pas vu d'inconvénient à n'eavo· 
yer contre eu que de.s forces relative­
ment restreintes. Les ltalieos d'Ethiopie, 
eux, conjointement avec ceax de Libye, 
menaçaient directement le Soudan et l'E­
gypte. Et lors du débat de la présente 
campagne, les Anglais n'avaient pas hé· 
siter à mauer colltre eax, sur les seale1 
frontières du Soudan et tlu Kenia, plu 
de 300.00e hommes et lOOe avions. 

Plusieurs facteurs influaient défavora­
blement sur la guerre en Afrique Orien· 
tale, du point de vae italien. Par la.fer­
meture du Caoal de Suez, l'empire est 
demeuré coupé depuis uo an de la mère pa­
trie. Alors que d' aatres territoires po11. 
vaient être ravitaillés du moins par Yoie 
de mer, il n'a pas reçu depuis le 11 juin 
1940 ni une cartouche ni une once de farino. 

L'organisation autarcique de l'Empire, 
qui n'en était encore qu'à li& phue da 
débit, ae pouvait permettred,reméclier, 
mêœe partiellemeot, à cet état tle cho­
ses. Enfin la très vaste extension du 
territoire à sarveiller c~nviroo 5 fois 
l'étendue de l'Italie), la long Jellr de 
s~' frontiè!'es (5.000 k 11.) la configara· 
tioo orographique du terrain, avee la 
gaœae infinie de 5'5 délerts, èe ses 
p 1aines, de ses plateaux et de ses m1>n­
tagne•, rendaient fort malaisé-a, si non to­
taiem!nl impouible, la m1noeuvre des 
forces entre les divers échiquiers. 

Pour les garnisol'l9 de 1' Afriq us ()rien­
tale ltalieun:, il ne pouvait y avoir 
qu'un seul mot d'ordre: \enir le plas 
lon~tem,,n p:usible, contre bus et en dé· 
pit de tout. 

Ce progra:n.ne a été réalisé a la fa· 
vear d'ulle hctiqu'! aud11c1euse : ie' co· 
lonne~ italiennes sure·ü, louq 11~ le! 
circonstances l'exigeaient, s'abJtenir de 
'engager à fond, et évitèrent nota'B­

ment d'! se lais~er enferm~r da:u les 
quelques grande1 villes c->min;, AHis­
Ab·ba et Hurar; en revanche, sur c'.!r· 
taio poirits de ré3i~tanc~ mûrement 
choisi' à l'avance, p()ur une série d, 
considârations d~ terrain et de milieu, 

(Voir la suite en 4me page} 
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tes leçons qui se 
dégagent du drame 

M. Ahmet Emin Yalm•n pu. 
blie quelques réflexions 11rati· 
qaes en marie de la catastrof1he 
tla Re/ah : 

mFw-.. .---

vain mot. Evidemment le développe· 
ment de la culture positive et sen in­
troduction dans les habitudes de la na· 
tion sont des faits qni ont une influence 
supérieure à toutes les supposition!.Mais 
la ~uestion de culture est une question 
de temps. 

11 serait très opportun de rendre plus 
sévères les unctions prévues à l'é2ard 
de ceux qui donnent lieu à de pareilles 
catastrophes et d'appliquer ~e façon plus 
énergique les leis à cet érard. 

Il apparait qu'il n'y a 
pas de chances d'un 

accord prechain 

Peut·être un directeur général, un sous· 
secrétaire d'Etat eu on miaistre a·t·il 
apposé sa sigAature sur une feuille de 
papier, conceraant l'envoi de nos offi· 
ciers et de nos marina par le Re/ah. 
Le département qui a réellement sonré 
à utiliser dans ce but le npeur et qui 
a pris cette décision oe fait que Farti· 1 
ciper à la responsaltilité qui, au lieu de 
se 

0
conc

1
entrer s'est dispersée . ..1 L'explosion des hestilités oer· 

oe peut être l'avantare •'un parril • 

l A V 1 E 
WNJ*HlMFZ 

LA MUNICIPALITE 

L'aménagement de Kasimpa$a 
L'expropriatieo itartielle du terrain de 

l'a~cien Luna Park, le jardin public qui 
se l rouve eu face du local de la Mairie de 
Beyeglu, a perlllis d'élargir très sensible· 
ment la veie publifilue. Teutcfeis il regte 
encore à txproprier la ltande i~férieure 
de ce terrain . qui est la pr•priété ~e 
l'Evkaf. La Municipalité a entamé des 
pourparlers à ce propos avec l'adminis· 
tration intéressée. Cu conversatiens sont 
sur le point de itrendre fin •e façon que 
l'on espère ptouvoir entamer simultané· 
ment l'élargissemt.nt tiu dernier trençen 
CA '~estien, ~e la voie publique, la dé· 
111ohhon de 1 ancien bureau de recrute· 
ment de ~ishane Karakol et l'aménare· 
meot d'un petit parc •ur l'emplacement 
qui forme !aillant entre les deux déclives 
conduisant vers Kasimpa~a. 

Ainsi l'aspect de toute cette région 
sera sensiblement égayé par cet apport 
de verdure et de voies Jarres. 

L'asphalte et la 11•ussière 
uage do peint de vue du bon foncti•o· mano·seoiftiques d'une Jltlrt, et 
uemeat des choses ? C'est une méthode l'espèce d'•ccerd tacite réalisé Un collaborateur du < Tasviri Efkar > 

qui présente beaucoup d'inconvénients de fait entre l'Amérique et le l observe iudicieusf'œent : 
et n'offre aucun avantage. On a pertlu japon, tl'outre f'Orl, aoaient fait ~'un ?e~ avantag's •. de l'asphalte c'est 
le temps ainsi à remplir des papiers. ~ - . . qu elle ev1te la pouss1ere sur les voies 

Le véritable reapon1able n'a pa1 ari ~·t~' ;ote M. Htl'useyi~ Cahit puDliques. Peurtant;cette année, le pas· 
mû par une véritable conscienc~ 9es 0 çin eauceup espoirs : sage de chaque auto y soulève des nua· 
faib. En prononçaat ce nom du Re/ •h, f>our ceux ttui désirent voir la pré sen· ges de peussières. 
il n,a pas sonré au genre de navire qui te guerre s'achever un moment plus tôt, A quoi devons-nous cette anomalie ? 
allait être nécessaire, aux moyeoa de la guerre germano-soviétique euvre des A ceci : p&ur une rai!lon que nous 
aaavetage n:istant à bord, à Ja façen hcnizons infinis et p•se mille et une ignorons, la Municipalité a fait verser 
dont il fallait remédin aux àanrers de éventualité1. D'autre part, le fait que sur la surface de chaque rue asphaltée 
la navigation en Méditerranée. Et peut· l'entrée en guerre de l'Amérique, tou· une couche de deux doigts d'épaisseur 
être un directeur géaéral, un sous·ae- jours imminente ne se produisait tou· de cailloux plus ou meins cassés. Au 
crétaire d'Etat ou un ministre, qui ne jours pas faisait naitre le soupçen qu'elle passage àu autos cela s'est rapid~ment 
aongeaieat à rien do tout cela oat·ils préparait peut-être une comhinaison quel· transformé en une peuère subtile 
usomé fert inutilement one part de res• conque. 

LOCALE 

pontaDilité théorique. Or, les déclarations que viennent de 
Mais 1'il n'en était pas ainai, si la f~ ire tant M .. Eden que .. M., Reosevelt 

responsabilité de fixer la façon dont le viennent de demontrer .qu. 11 n y a r.teo 
tra11sport aurait été effectué avait été de changé dans les pnnr.1pe5 e<senttels 
lai1Sée à un seul spécialiste, l'intéreué, 1 de. l' Angletrrre et àe l' Amé~ique., ~eur 
conscient de cette responaa9ilité con- P0 !?t _de. vue ~st e~core. au1ourd hui c_e 
centrée, aurait ari avec 1éflexion, avec '1 11 il etai.t le ~re~1er 1our. 1:-e cenflit 
l'attention qu'une pareille charge eat en ce qui a trait ~ !a seuvera1.ne!é du 
exigé de lui. Et les éventualités d'une monde e~tre les reg1mes .autenh1~es et 

La comédie aux cerit 

catastrophe 'ussent été réduites. ceux bases sur la 1ouvera10eté nationale 
....... ~- • ... • 

0
_ est malheureusement ai aigu, si général, 

~ .. ~ 1
'tr1Y\w > 111u1 .._.,,_ :;.. si évident que toute conciliation est im· 

'-~ 'VA -K J· .T. ~~ ~:s=~~~e~il~·d:t t~~it~:ic:l1~t;n5:e,~:sl.uL~ 
-- .t -.:..:-=--=--~~ .L_ - lutte continuera ,bsolument iuaqu'à l'é· 

En face de la 
catastrophe du "Refah" 

Aprè1 aooir sou/ipé cemllien 
aouloureuH est la perle des uie6 
laumaines qui a marqué le Jrame 
Ja Refab, M. Sadri Ertem note : 

Chrz nou1, il y a chez les individus 
une certaine familiarité avec les catas­
trophts. 

Je me souviens à ce propos de cer· 
tains faits. Il y a quelques années, un 
••peur a coulé en Marmara ; on n'a pu 
saaver que fort peu de 'es occupants. 
Vers la même date, un transatlantique 
a coulé dans l'Atlantique et tout le 
monde se trouvant à bord a été ~auvé. 
A bord du vapeur en perdition en Mar· 
mara, le capitaine, l'équipage et les pas· 
sagen avaient constaté qu'il ne leur res· 
<"ait plus qu'une chose à faire : remettre 
le11r âme entre les mains du Tout 
Pai11ant. Car les occupants du vapeur 
a'y ont trouvé ni embarcations ni bouéts, 
ni aucun moyen de sauvetage. 

Un garage s'étant effondré à Fatih, 
aa certain nombre d'ouvriers sont de­
•eurés sous lot décombre1. On s'est 
aperçu finalement que lors de la coos· 
traction de l'ibimeuble oo a'avait pas 
cra devoir poser de fondements . 

Dei accidents de tramways successifs 
oot eu lieu à Istanbul. lia proveuieot 
de ce que l'on avait négligé les condi· 
tioas techniques. 

Ce sont là les rérnltats de la mau• 
Yai1e application de la mentalité de 
résignation qui s'rst implantée depuis 
longtemps dans le pays. Ces accidents 
peuvent être considérés comme 10ev1· 
tables dans lu pays où ne domine pas 
la mentalité qui veut se traduire par ce 
principe : Les mêmes causes produisent 
les même effets. 

Le moyen pour remédier à 
de choses est donc, dira+on, 
rer aotre cnlture. Ce n'est 

cet état 
d'amélio· 
là qa'aa 

cras..,ment de l'un des deux adversaires. 
Les Allemands ont fort bie11 compri1 
cela dès le début. Et c'est certainement 
de cette conception que s'inspirait la 
proposition de paix faite par le Fuehrer 
au lendemain de la campagne de Polo· 
gne. Quant aux Aorlai1, plutôt que 
d'arriver au but à travers une lutte uni· 
que longue et sanglante, ils ont préféré 
procéder par étapes. Mais une fois en· 
trés en guerre, ils sont bien résolus à 
continuer la guerre iusqu'à la victoire 
finale. 

On ne saurait conte!tter l'opportunité 
de cette décision du point de vue théo­
rique et de la logique. Mais il est cié­
montré que l'on no pessède a11cun ren· 
seignement au sujet de ce quo sera le 
ré$ultat. 

Cette guerre est, à .beaucoup d'égards 
une guerre de surprnes. Nous avons 
constaté les vérités les plu, inattendues 
dans le domaine de l'aviation . On ne 
supposait pas, au début, que l'arme 
aérienne jouerait un rôle aussi décisif. 
M. Eden, au moment où il était ministre 
th· la guerre, avait annoncé .. ue l' An· 
gle•erre créerait une armée de terre, 
q u'elle organiaeraii oo débarquement en 
Europe et qu'elle vaincrait ainsi la 
guerrt>. li semble qae deux années de 
guerre ont amené plus ou moins de 
claangements dans ce point de vue. Car 
M. Eden, dans son dernier disc•urs, ne 
parle plus d'armf-e cie terre. On peut 
~one supposer que l'Angleterre con· 
centre tout son effort sur l'arme aérienne 
et qu'elle cherchera par ce moyen à 
raper la guerre. Et à cet égard, l'appui 
américain revêt pour elle un rôle vital. 

Il semble qu'en mème temps ttue l'ar· 
me du blocus a perdu on peu de s• va· 
leur. Elle diminuera encore si les armées 
allemandes ont le dessus en URSS. Mais 
il est certain, par contre, quo le cenflit 
2ermano·ru15e aura une réporcunion sur la 
supériorité aérienne de l' Allemarne. Le 
temps nécessaire à 1' Angleterre pour 

(Voir la tait• •n 4m~ P06•) 

actes 
LE RETARDATAIRE 

Lo nommé Ri:ia était arriYé à uae heure tar· 
dive, chex lui, à Be~ikta,, quartier ,Senlikdetle, 
ru.o Çatalmekteb, No. 6. 

II lui sembla que H tlirne épouse ne mettait 
pa1 1uffiHmment d'empreuement à lui ouvrir . Et 
comme il était ivre, 1a m1uvai1e humeur se tra· 
duiait auuitôt par une bordée a'injurea ntenti•· 
aantea qui enrlob1ieot dan1 une même démon1· 
tration de mépris la cligne Ana 1a moitié et tout 
ses a1cendants, jusqu'à un detré fort éloigné. 

La femme de l'ivrogne, qui déjà était fvrt in · 
dupo1ée contre lui pour avoir rerarné à pareille 
heure le foyer conjagal fut aDsolument e'ttoma· 
ciuée par cea rentillesse• qu'elle avait \'onscience 
de n'avoir pu mérité . Et elle répondit au poi · 
vrot 1ur un ton plutôt vif. 

Mai1 où a•t .on vu un ivrorno qui se respecte 
accepter des remarquea? Riza tira son poignard 
et 1'élanç1 la lame haute 1ur l'infortunée Ayoe . 
Avant que les voi1in1 , attiré• par lu cris de dé· 
tre11e de la malheureuse, euuent pu iatl'rvenir, 
elle avait été lardée de plusieura couit•· Il a fal · 
lu la transporter d'urgence à l'hôpital. 
Dea pounui tes judiciairea ont été entamées 
contre Ri1a. 

LA PIOCHE 
Le 3ième tribunal pénal a entendu le ré41ui1i · 

toir11 du procureur de la Répuhli11ul' à l'égerd du 
cafetier Aziz, du portier Y111uf et dea femmea 
Aliye et Fatma, leura complicea, convaincus d 'a• 
voir forcé Io coffre· fort du négoci1nt Michon, 
établi à Tahtakele , immeultle Men~e . 

Suivant la thè~e èu mini,tére public , c'est b 
portier de l'immeuble Yuauf, qui prit l'initiative du 
camhriolage. li iatrodui1it un soir sea complicea 
dans If' •han~ pui1, tou1 quatre, il1 entrèrent au 
moyen d'uae fau Il' clé dans l'appartement de 
Michon . Ils 118 trouvèrent alors en préaence du 
coffre·fort du négociant. 

No1 voleur1 n'avaient guère l'attirail compliqué 
dont uaent en pareil caa les forceura do coffrea· 
fort. 1péc ialisé1. Yusuf 1'était muni tl'une 1:>lide 
piochl' , Il 1'en aervit pour défoncer le coffre•fort 
et ea faire sauter la porte. Crâce à cette opé· 
ration plutôt bruyaate lu voleura· purent •'emparer 
de 2.SOO Ltq. et prirent la fuite. 111 n'ont d'ail· 
ll'Url pu tardé à être urê té1. 

Le procureur ay1nt établi ainsi lea fait1 a re· 
qui1 le châtiement dea qu1tre prévenus. Le tri· 
banal fera coaaaitre ae1 déci1ion1 au cours d'une 
proobaine •é•nce. 

HOSPITALITÉ 
La tlame Zehra, de Buru, qui était voue ell 

visite chez une amie, Nezahat, habitant à Mah· 
mutpa, a, profita de l'abaence de •ea hôluse pour 
•'enfuir en emportant uae machi11e à coudre . On 
l'a arrêtée au rraad baur, comme ,)le cherchait 

divers 



~Undi 7 .h.illet 1!~41 

les 1ou1·marin1 allemand1 ont coulé 
dans l'Atlantique 6 vapeurs marchands 
déplaçant au total 33.800 tonnes. Un 
autre vapeur a été torpillé.s 

Dans les eaux autour de l' Angleter­
re, lea avions de combat allemands 
ont coulé hier nuit d~ux ,·apeurs dépla­
çant au totat 11.000 tonnes. 

a a: az_;q = a LE -~ 144 gz 
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COMMUNIQUE SOVU.:1'1QUE 

~ 

A bord ~ L 'une 
"' -. ., 

un1te de ~uerre 

italienne 

engagée dans 

un combat 

en E1ée : 

les servants 

d'une tourelle 

à leurs pièces 
• 

Un:Nlusée d'Atatürk à Izmir --
Une section y est 
réservé au Chef 

National lsmet lnünü ~ 
. . A l'occasion de 1' ouverture de la 

Des Ct>mbats ac~arnes se de- Foire d'b~mir, on inaugurera ilUSSÏ, Je 
roulent sur plus1eur~ secteurs 120 Août proch nin, le Musée d'Atatürk 
Moscou, 7 A.A. - Communiqué mili-jqui dait prt' paré dtpui1 lonftem ns en 

taire : cettf" vill ... Il a ~té aménagé d11 • un 
Pendant la journée du 6 juillet les 1 des plus !:eaux immeubles du Ier ( ' 1rdon . 

. h li ' 1 C'est celui·lâ même que la Muai 0111ité 
combets sur une grande cc e e ont d'I · ·t ff t t fo" · A t - le . . . , zmtr uva1 o er au re is a ,.. ·, ur • 
continue entre nos forces et les unites Parmi le!I nombreux èocument~ ••h ito· 
mécanisées allemandes dans les région• rraphi6jues qui y sont groupés fig e une 
d'Ostrov, de Vovograd, de Polotse. photo ci' Atatürk, pri~e Ion des cnmbats 

Dans le secteur d'Ostrov nos en Tripolitaioe. Le Chef Immortel y 

t t d' l h' ~ t apparait liè!' ardent et aous un ample 
roupes on ec eoc e une con re-a • burnous de bédouin. 

taque énergique et ont infligé de gros· . Une autre photo évo4'ue le p'lssare 
1es pertes à l'ennemi. Les combats en auto d'Atatürk, ayaot à ses cô té le 
continuent. maréchal Fevzi Çakmak, à trav~rs le 

J,.r Cordon, le jour dè 'on entrée dao.s 
la vill~ aprè' la fuite des envahisseurs. 

Dans le secteur central, 
bataille, de chars est en 
1uite de la contre attaque 
rouge. 

une grande 
coura à la 
de l'armée 

Dans l'après-midi, les troupes sovié­
tiques ont passé dans le .!lecteur de la 
Bukovine à la contre-attaque. Toute 
tentative e:inemie de franchir le Dnie· 
per a été écrasée par nos troupes. 

Dans le secteur de Novgorod, Ica 
unité~ mécanisées allem mdes ont dé· 
clenché une attaque contre lea po1i­
tions r.oviétique1. No1 troupes c:embat· 
teDt avec acharnement. 

Dans lei aatrea 1ccteurs, lei posi· 
tion1 5ovi~tique1 sont inchangées. 

L 'aviation a appuyé par de nom­
breuses opérations l'armée de terre 
soviétique. 

L'anniversaire ~de l'en­
trée des troupes turques 

au Hatay 
...-.,~---

hkcnderun, 6.- ll>e grandes manifes· 
tatiens ont célébré hier, 5 juillet l'anni· 
versaire du iour de l'entrée de r'armée 
turque au Hatay. La v'ille était ,avoisée, 
Uof' réunion a eu lieu au Halkevi, au 
cours de laquelle des discour~ furent 
prononcés Le soir un 8al fut donné. 

.,, ,,. ,... 

Les photoa rebtives au Chef Natienal 
lsmet lr.onü eccupent une uction à 
pari dn MuH!e. 

Une commist ion 5péciale a procédé à 
l'am .>na~em • nl d11 M11~ée, qui sera uoe 
réali~ 11 ticn li è ~ intéressante et très rare 
éga!tment. 

L'ENSEIGNEMENT 
Les éceles primaires de 

la côte d'Asie 
Le directc1.1r de l'F.nseignement, M. 

Tevfik Kut, accompagné par quelques 
iospectcurs de ses services, s'est rendu 
ces jours derniers sur la rive asiatique 
JtOUr visiter toutes les éceles, tiepuis 
Usküdar jusqu'à Beykoz. L'année der· 
nière, par suite de l'affluence des éco• 
Hers, on avait eu b !!aucoup de difficol• 
tés à surmont~r et l'on avait du appli· 
quer eo beaucoup d'écoles primaires de 
la région le système de l'enseignement 
dédoublé, avec deux équipes d'écoliers 
allant en classe re!pectiveœent le matin 
et l'a;>rè!-midi. La direction de !'Eosei· 
gnement envisare donc de cré .. r une 
nouv elle école primaire sur la fr., d' A· 
sie et d'c~l argir le! cadres de c< Jlcs qui 
existent u~jà. 

Sabibi : G. PRIMI 
Umumi Nqriyat Müdibil, 

CEMIL SIUFJ 
Münakua Matbau1, 

Gal:ata. Gümrük Sokalr N" ~~ 

F1UA 1 : tit;,; 

.. !),. .. 
lb.o .. .. ..... 

!staneuJ-( •~ la ta 
lstan9ul-Bahv 
Izmir 

TEl.~PHONE: t~. 696 

TELJ<.:PllONB : 24.41 ~ 

TEt.RPHONE : 2.334. 

EN EGl'PTE: 
t 1LIA., E~ D.:.· LA l1H.E~ JlJ~EH BANK AP 

CAIRE ET A Al,EXANORI~' 
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Le Dag!stan 
Feuples et pays de l'URSS 

Poursuivant la aérie de •e• intéressantes étudea 
1ur le. paya qui ferment l'U nioa aoviétiqur•, M. 
Muhurcm Feyû Tof"Y écrit dans le «Îuviri 
Efkâr•: 

Cauca~~ ~t d 1 Proch-, O rient. Et il o:­
c \.1 'Je 1 1 · p 1 si ; ' d > n · , \lit • d 1 1 s t o 1 t 

c .:~ne. 

::• t IJCI 1rq •01, l •\ ::1'\t~ 11i t'llÜ 
voulu fominer le M•>yen Orient, ont 
cherch~ à s'as~ irer la p~si;enion do 
D.agistan. 

Les vieissitu.des de 1917-20 

FOIRE du REICH d'Automne 1941, 
LEIPZIG 
du 31 Août au 4 Septembre 1941 

Pour plus amples renseignements s'adresser à 
Quoiqu le g1gi ;ta[} soit une partie Lor' d~ ln cierni~re !.':' ie··~ m lrtdiale, 

inté~rante du Caucue, il c:>nstitue une lorsri '°'. l'em ,ire d"' Î7.\"~ f tt .~bran5é, 
répuàliqa~ autonBme faisant partie de la' le Dagi•tan se !loulevn p 111r la c 'lnq 1ete 
ré11uàliq11e fédérale nviéti111~ de Russie. de l'iodéo~nda'lc~. P1>.Jr la premièr (,, i!I 
Ce n'est donc !U\, com!lle l'A:orb!iiian, ~ ~n mai 1917. le~ Turc~ d•J Cll11c1t~a sep· 

lng. H. Z E C K S E R 
ISTANBUL.GALA TA 

Achen-Munich Han B.~. 1076 Tél. 40163 • 

~me.république soviétique th foriq 1 em '"t tt"nlri?nal ~onvo1:pèr,.nt une. Consti b1-, Les hostilités en Syrie l La vie spnrtive .• L 
inliepeodante. 1 ante a Vla:l1k!V5ka~. proclame:r.nt leur 1 sr 

Il y a 16 autres républiques auteno· i in:lh~endaoce et créèrent un cornité p?ur F -~ b • FOO!' • 
lllCS au sein da la République fédérale la défen'lt" du C'llD!llllrle du Cau;:a'le d•J arte poussee rit an- L 1 d, fl"I 
1oviéti11u~ de RuH_ie. Et parmi celle~·ci 1 Nl)rd. L'as9embl 1;e CO uidén le Dtgistan 1 • e c assement 8 Il 
oo en cempte plusieurs dont la peplll'l· et le Cauca~e du No-d comm• u:i tout 1 d 1 t 1 IJ 
tion ~arle en ma~er!té le turc, com:ne le; polili~ue rflllié. ~ la f.! .iériltion d~ Ru's~e nique ans e sec eur il de la D1"v1"s1·on N at1" on• 
Tatarntan, la Crimee, le Ba:=hkurdt~hn, M11• le 2J 1u1ll".Jt 1917, 11'1"1 a\s!mbll'! • 
le Îchouvachistan et le 81kutistan. Mtiena\e qui !!'e,t tenu' eri cett~ mê:n ~ cot1er ~I 

1 L'épopée de Charny! : ville, avec la puticipati..,n de' Ab3az,, 1 Les rencontres de la Dsviiion 1,~ 
! deci Türkrn'!n, et d"ls N'>g.iy, pM-::lam'l, -·- nnle ont pris fin hier, au stabt 111 

Au Daristan, le langue dominante ett co.,fo!'mé:nent à l'h ~ritage mnal d 11 h~· B:yroJth, 7. A. A. - C'>rn:nioiqaé àikoy oà Fener prit nettein~n 1111 
le turc. Mais mê•e les Tcherk'!ss et les ros Chamy\, l'indép'!ndance de tout le militairf! publié hier soir : 9us sur Har6ige par 4 bub .• e ,ic \~ 
autres éléœents dont le t1irc n'est pu Causue , de la m~r C1spienne à la mer L 'enneœi n'a pu réaliser q •Je de trèi l•tas•r•y s'assura une pén1bl ~lr 
la langu•, •nt la même religion, les mê· ' N:>ire. j l sur Maskespor par 1 but à f . ·1 f f • égers progrés. o '• 
mes traditions et la même culture que Le oremier ,oin d~ nouvuu r,">uvr. r· b Le cla.ssement final du teurn \ t 11 
les Turcs et vivent avec eux en frèr~s. oement fut li'expulser du Cauc ,,e le3 Le gros de\ forcl'!S ritanniques opé· blit ainsi : ''Ota 
Tous les habitants du pays, sans liistinc· cosa14ues qui s'y étaient établis. Ces rant dans 111 région de Palœyre n'a pas Point• t• 
tion aucune, ont eu leur pirt de l'ép•· derniers firent alors cause comonne a· d6passé ce point. 1. Besikta~ 50 ~'tiliq 
pée àe la lutte du 1?.•ristan ~ontre' les vec le nouveau g"uvernement de Moscou. Activité d~ patrouilles dll:a les sec· 2. Galatasaray 46 ~ )' 
arméea àu tzar, au Slecle àero1er. C est L""!! Russes occu:>èrent Vla iikavku et teurs de Da'Das et de Merdjay:>Um. 3. Fener 46 "11 

d' ·11 tt · · "t · · 1 · · D:ins le secteur méridional nilUS con- 4 H b" 3.f a1 eurs ce e union qut ava1 per•ts a d'autres villes; une arm'e conshtuee ,ar . ar lye 
ce petit pays de tenir eo échec, penàant j le gouvernement indépendant du Cau· se\idons no• positions· 5. Altay 33 c.'ff~" 
uo demi·siècle, les armées russes, rnalgré I case du N Jrd les en chasu. S'Jr la côte, de p11iuantes brce' en· '· 1. S. K. 31 ,, ,_~. 
t~ut~ .l·ur puissance et toute leur supé· Une foi, maitres di:z eux, le• Cauca- nemies appuySes pir le tir de 1, flotte 7. Altinordu 31 ~te 
norit~. . • . siens àu Nord enveyèreat une déléga· eritannittue ont déclenché à l'aub' une 8. Demirapor 31 t ~ I! 
, Le fchtcheo~slan, qut se trouve .a tion en Azeràeidjan, en G:orgie et en atlattue contre nos 1903itions. D!s corn· 9. Masktsper 30 le 
! o~~s t du Oaz11ta.n, en e1t ~ne parhe Arménie pour propo,~r la constitutien àats :iont en cours. 10. Gençlerbirligi 29 1111 ~~ 
1ntegr1 1t~ et le .heros ~u Dagistan, Ch~- .l'une confé.t!ration du Caucue. Cette N.1tre aviation effectua plusieurs vols, Gt1latast1ray s'anure la seC~l't} , ' 
mt ri, u Srlefet ad~ a la fo!sd .les. àeu~. te~n· offre se heurta à c~rtains ob1tacles. A· nota11œ~nt de recannaiuance. irâce à un meilleur go•l·tt"' eo" Ili 
01~e~. eu es aes ?•~u .e;ations • . o~·re prè• le retour de la délération, ttui Fener: 2.25 coutre 2.12.é~ale~•ialle11 L 

~olittr11e ont amene a creeer une drshnc· avait visité égalernr.nt Trabzon et Istan- Nauvelles victimes des bom 1ur- dépasse Atinorda par suite 
0 57. \6 -~ 

bon tr.tre ces deux pays montarneux. bul, le 11 mli 19!8, l'indép,ndance da h forte moyenne: 0.61 ceotre ·, et; r 1 
L dements à Beyrout t d • n ·rs•0 ... t~ 1 e pays des montagnes Caucase du Nord, q~i existait de fait es e meme pour 11emi r ,.,, e 

depuis un an, fut co:nrnuniquée aux B ,yro 1th, 7.1\. A. - A•u deroièrea · kesper : 0 74 contre 0.7l- le' l'~r 
La ~épubli'lue du Oagi'ltan a une ,uissances. Mais le! i-uissanc•s victori· nouvelles re-;uu ce matin dl frent, prepos do moyennes que seu ,al·' I 

1up!rf1c1e de 57.308 km. et une _popu· euses d.'alon ne a'y intéressèrent pu. premières équipes ent uo ~ 11t ~ 
lation de ~30.500 âme41• Elle attemt un . la sitution est HllS cha11geme1t 1ur "t"f • t • d" • lies • ''t 
million avec ies etran•ers établi! dans 1 .Aprde, un~ ~onlrui:,. lll!kt~ col ntre[). le~ tar· l'e111emble du front. Dans le aecteur ptui 

1 
' ces -a- ire ttU c t r' 1° 

l 
6 mecs u g-enera u~nt in e ar1s an, pies lie but! qu'elles u'en oil rti'" e 

e pays. f f f t h" côtier, DOi forces c:>ntinuent à con te· recerd de'I buts marques apP't 1fe Qf' 
L 't l t l f t d épuisé par cet e ort, u env• 1 par F ,., 1 

M bat cj;t a .e eo ~s l a dr epe~se k"e ! l'armée rouge. Le Caucue du Nord fut nir la pouuée ennemie. leurs à Besikta• et à 
1 rd ft ~ 

.J 0 ac d~ui a pr!s le nom e e. rovs .'t' morcelé en une série de petites répu· Dans la nait du 6 au 7 J"uillet, l'a· goals. Pardcobntre <!t1lat•.
1
: ;éf~~ tij~ 

uu nem un reoera ra,se qui ava1 . . . 1 R. le m~ini e uls pu1ique " e "toi •ti ' 
contrihué daos une grande mesure a la 9l~ques au~onomes ~-t _soumis a a. epu· viation britannique a effectué 3 raid!I été violée que 20 fois co.nt,r,, i' 'ii 

• t d D . t bhque féderale sov1etque de Russie. 1 B h Il d B k >'.! ~ conque e u al'1s ao. sur la vi le de eyrout . y a eu e!I pour Besiktes. Enfin, est cè* a~" t"i 
Comme son nem l'inèique (Dag, en pertes de vie• h11mCLin?s et de• dérâts le plu, grand nombre àe sul'J· , ~ lt 

turc , signifie mentagne) le pays est très La de' fe nse dans les quartiers civils: un m>rt, ua Geçlerbirligi d'inrnccèl:. te ell- ~ 
montagneux. Seule la partie 1eptentrie- • b\eué et 5 m \Ïson'!I détruites. Lei MaskH/Hr, grand spéciali• 1 'ti:I 
nale compo!e le va~te plateau du Cau· nuls, il en compte 8. rtief ~Lli 
case septentrienal. 1 de I' A 0 1 quartiers Saint·Mich'l et Club ont Cemme d'h•bitu:le, le• p.i •• ~e • 

Les noms des fleuves, des mentarnes • • particalièrem?nt souffert de ces raids. Diviaion nati4nale ont perdlatiO!I~ 

et des villes sont en rrande partie des (Suite da la première paoe) L'activité de l'aviafürn française tater la supériorité des ,f.0'~és".,~·J 
11oms turcs. Ainsi les principaux fleuves 6 taa.,ul. Cependant iusq Il a P 911111"1~' 
s'appellent Akta~, Aksu, Sulak et Samur, 

1 

ellM livrèrent une résistance dont l'a- Beyrouth 7. AA. - Notre aviation menaçait notre ville. Cett~t \e ~ 
Terelc, Acikulak et Kum Irmak. charnement a fercé l'admiration àu mon· bomDarda des coacentrations ennemies a pris la place de la cap• • eff•" 

Le sommet le plus élevé est celui de de entier. Nous seng ells netam:aent à à Oersor. SJr un cbaœp d'aviation 9ri· équipes occupent des pl•cr 9 rrt 'I' 
Pazardüzü, qui •'élève à <C.484 m. d'alti~ lca,,en, à l'Amb,-Alagi, dans le tannique, deux appareils de ch~ue fu. l'exception d, H•r6ige.

0 
11,,.;ff11~ 

tude. Derbend qui a un"' grande impor· N11rd ; à la bataille sur le fleuve rent d étruits par notre avialio;i. Tous pien de Turquie 191~. ~é~~P,'~.l 
tance historique, étant d.:>:mé que cc fut Ojiuàa l:n .50,na!ie. Et aussi à des épi· noJ avions rentrèrent à leurs bues. fait de ion mieux, ma•.s a le 111 ",If. \t, 
depuis plus de 1.000 ans le lieu de p:is· 11odoJs d'une pc.u lée m"indre, mais non était ài~11 loin de mériter ine ,r JI / 1 '~t 
sage des conquérants :illant •·Europe moins ad:nirab:.., .. , comme la défense Les valentaires • )Ur la guerre porte.E,pérons que la selll• 01•"'1 • 1 '~t 
ven l'Asie et réciproquement, appartient d'Uolcbefit '!t de Debra Taber. l"' Jl~siktu arrivera à relll~l f•~e/ ~ 
aussi, au Oa~istan. L:s conqu~raots ara· li y a là un ensemble de mobilité in· anti-snviétique suprêroe à A:lkua ca~ ret'1 '\ li 
bes l f"'pela1ent Babulebvab. telligente, qui exige du commandement! -·- championnat de Turquie io· °""' 

La majorité de la population du Da- let des troupes beaucoup de netteté de Le recrutement meilleare équip!I de Tur
4t:·r14t)' ''~,:~Ill, 

ristan est COIDf>OSé3 par les Turcs Avar. coup d'oeil et de présence d'e1prit ; et "" "' ~'"Q 
Les Turcs haàiteot la partie la plus aussi de cette réselution froide, de cette La presse 
prospère du pays, entre la mer et les abnégation totale pour lesq11elles, au ris· en France d ...,.ati" \" 
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